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Les travaux de la 28è Con-
férence des parties sur le cli-
mat (COP28) se poursuivent.
La délégation togolaise portée
par le Chef de l'Etat expose les
engagements du Togo quant à
la réduction des émissions de
gaz à effet de serre, à travers
notamment une politique de
promotion des énergies
renouvables. Faure Essozimna
Gnassingbé qui était présent à
l'ouverture de la conférence et
le ministre de l'environnement
et des ressources saisissent
toutes les occasions offertes
pour présenter les mesures pri-
ses par le Togo afin de renfor-
cer la résilience des populations
face aux effets du changement
climatique, conformément à la
Feuille de route gouvernemen-
tale Togo 2025…

EN PLUS…
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AU MARCHÉ EUROPÉEN
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La Bible désormais disponible en langue Ikposso

RELIGION

Le ministre de la Culture a as-
sisté le 2 décembre dernier à la
cérémonie dédicace du nouveau
testament en langue Ikposso. " Ce
fut un grand privilège de partager
cet instant inoubliable de joie im-
mense et profonde de la commu-
nauté Ikposso du Togo et du
Ghana ", a déclaré le ministre sur
X, anciennement Twitter. " Merci à
l'alliance biblique du Togo, SIL
Togo-Bénin, Wycliffe Togo et à l'as-
sociation PATBID, qui ont rendu
possible ce projet. Honneur et
gloire à notre Dieu ! ", a-t-il ajouté.

Les Akposso sont une commu-
nauté du Togo et du Ghana, en-
core plus fortement implanté au
Ghana.

Loin de constituer des popula-
tions analphabètes, nos popula-
tions sont pour beaucoup des lec-
teurs de la bible dans les langues
nationales. La traduction de la
Sainte Bible en langues nationa-
les, permet donc aux populations
de comprendre plus facilement le
message biblique ainsi que les prê-
ches.

Il existe déjà la Bible en plu-
sieurs langues nationales du Togo.
L'Ewé étant la première langue
dans laquelle elle fut traduite du
temps des premiers missionnaires

Théâtre : Isis - Antigone ou la tragédie des corps dispersés ce 5 décembre
MAISON DES JEUNES D'ADIDOGOME

Une compagnie de renom qui a
écumé les scènes théâtrales d'Afri-
que, d'Amérique et d'Asie se dislo-
que. On en ignore la raison. Un beau
jour, le metteur en scène convie son
équipe pour un brainstorming et ainsi
relancer sa machine théâtrale. Ré-
pétition ou représentation ? L'histoire
des comédiens et metteur en scène,
entre fiction et réalité, convoque les
grands mythes, ceux d'Isis et d'Anti-
gone.

A travers une écriture segmentée
tout comme la mémoire des artistes,
des jeux qui s'appuient sur conte,
mime, masques, marionnettes,

La colonisation du Système solaire ne se fera pas sans auto-
matiser massivement avec des robots et des intelligences
artificielles les tâches de construction des bases permanen-
tes pouvant héberger de nombreux Homo sapiens. On vient
d'en voir une illustration avec des travaux concernant le pro-
duction massive d'oxygène sur Mars avec une IA chimiste.

Aussi bien Arthur Clarke que Issac Asimov ont prédit qu'au XXIe
siècle l'exploration et la colonisation du Système solaire ne se
feraient qu'avec des robots et de l'intelligence artificielle. Clarke,
en particulier, avait prédit le WWW dès les années 1960, ce qui
nous donne une raison de plus de prendre ses autres prédictions
au sérieux.

Tout le monde rêve bien sûr des colonies lunaires et des colo-
nies spatiales issues des travaux de Gerard Kitchen O'Neill. Mais
ce qui fait sans doute le plus rêver, ce sont des colonies martien-
nes. Or, on le sait, le voyage vers Mars comme l'établissement
d'une base permanente sur la Planète rouge sont loin d'être sim-
ples et seront au départ très coûteux tant qu'une industrie spa-
tiale, justement du type de celle envisagée par O'Neill dans les
grandes lignes, ne sera pas en place avec l'exploitation robotisée
de la Lune et des astéroïdes.

Parmi les défis à relever pour les premiers colons martiens, il y
aura la nécessité d'avoir de l'oxygène pour respirer. Heureuse-
ment, il existe des régions sur Mars avec de l'eau et on peut envi-
sager de l'électrolyser (ce qui donnera dioxygène O2 et
dihydrogène H2 sous forme gazeuse) avec des courants électri-
ques produits par des panneaux solaires (pour la petite histoire la
première électrolyse de l'eau a été réalisée en 1800 par deux chi-
mistes britanniques, William Nicholson et Anthony Carlisle, quel-
ques semaines après l'invention de la première pile électrique par
l'Italien Alessandro Volta). Toutefois, il faudrait un bon rendement,
déjà parce que le rayonnement à la surface de Mars n'a pas l'in-
tensité de celui à la surface de la Terre ou de la Lune.

Des catalyseurs extraits de minerais martiens
Sur notre Planète bleue, on utilise des électrodes avec des ca-

talyseurs pour abaisser la quantité d'énergie électrique nécessaire
à la production d'oxygène. Mais il serait coûteux de faire venir des
catalyseurs depuis la Terre, c'est pourquoi une équipe, dirigée par
le professeur Luo Yi, le professeur Jiang Jun et le professeur Shang
Weiwei de l'université des sciences et technologies de Chine
(USTC) de l'Académie chinoise des sciences (CAS), s'est demandé
s'il n'y avait pas moyen de produire des catalyseurs efficaces à
partir du sol martien.

Et c'est bien le cas, comme ces chercheurs le démontrent dans
un article publié chez Nature Synthesis, où ils expliquent qu'ils ont
utilisé pour cela des techniques d'intelligence artificielle.

Ils ont commencé par se procurer des échantillons de plusieurs
météorites de nature différente que l'on sait être d'origine mar-
tienne sur Terre, étant arrivées après avoir fait un voyage de plu-
sieurs millions d'années dans l'espace suite à une éjection hors
de la Planète rouge, lors d'un impact violent d'astéroïdes à sa
surface.

Ces échantillons de sol martien ont ensuite vu leur composition
chimique analysée en utilisant la technique de laser-induced
breakdown spectroscopy (LIBS), ou en français la spectrométrie
d'émission atomique de plasma induit par laser.

LES COLONS MARTIENS POURRONT
RESPIRER MASSIVEMENT DE

L'OXYGÈNE GRÂCE À
L'INTELLIGENCE ARTIFICIELLE

AZIMUTS INFOS

chant, musique et danse, créent un
théâtre qui souffle, un théâtre de
souffle qui s'adapte à tous les espa-
ces...

Isis - Antigone ou la tragédie des
corps dispersés est un texte poéti-
que et métaphorique fort, un travail
d'équipe superbe, des talents fous
et une belle énergie, tout ici est co-
difié, de la musique au chant, de la
couleur au geste, tout fait sens pour
évoquer les absents de l'Histoire, la
vie et ses combats.

Il s'agit vraisemblablement du
spectacle à voir absolument au
cours de ce festival.

arrivés sur la côte togolaise. L'un
des défis majeurs est la traduction
des Saintes Écritures dans les lan-
gues locales. Une mission bien
délicate au Togo, qui compte une
quarantaine de langues locales et
dialectes. Actuellement, la Bible est
déjà traduite dans plusieurs lan-
gues?: intégralement en éwé et en
kabyè, puis partiellement en mina,
bassar, ifè, akposso, moba. Sept
traductions sont actuellement en
chantier dont celle en langue adja.

Depuis quelques années, des
tentatives sont faites, avec plus ou
moins de réussite, au niveau as-
sociatif, pour la rédaction de pans
des cultures nationales dans les
différentes langues.

Les Akposso, à travers le site
https://www.akpossowadza.net/fr,
disposent des textes littéraires en
langue Ikposso. Sur ce site on peut
écouter des chansons en ikposso,
lire et écouter des contes, des pro-
verbes et des paroles de sagesse.

On peut aussi apprendre à lire et à
écrire l'ikposso et être au parfum
de tous les évènements culturels
sur le terroir. On peut également lire
et écouter les portions de la Bible
disponibles en ikposso, voir le film
Jésus, écouter des histoires bibli-
ques et des prédications, etc.

Les responsables catholiques
togolais regrettent " l'accueil sou-
vent timide " que certains prêtres
réservent à l'enseignement bibli-
que. L'un des défis majeurs au Togo
est la traduction de la Bible en lan-
gues locales.

Les Akposso (Akposo ou Kposo)
sont une population d'Afrique de
l'Ouest vivant principalement au
centre du Togo et au centre est du
Ghana. Ils sont limités au nord par
la préfecture d'Akébou, au nord-est
par la préfecture d'Anié, à l'est par
la préfecture d'Ogou (Atakpamé),
au sud-est par la préfecture de
Haho, au sud par les préfectures
de Kpélé et de Daye et à l'ouest par
le Ghana et de l'autre côté de la
frontière au Ghana. Les Akposso
font partie du conglomérat des
Guan (peuples) Autochtones du
Ghana actuel et proto-Akan. Leur
langue est l'ikposso, une langue
kwa compris dans le sous-groupe
Ghana-Togo Mountain languages.

La pièce " Impulsion ", ce soir à Fiohomé
AGENDA INSTANT T

un commerce clandestin de carburant
frelaté.

Créé dans le cadre de la 2ème du
Festival La Fabrique de fictions, le
spectacle "Impulsion" questionne les
mouvements, mouvement du corps
qui se veut déplacement, mouvement
des corps qui se veut nomadisme;
mouvement des corps formant un
groupe. Ce spectacle met en scène
trois interprètes étrangers Appui, To-
nicité et Équilibre, engagés pour in-
carner un mémorial en hommage aux
peuples nomades persécutés dans le
monde. Tout allait bien dans la cour
du chef de quartier d'Agoè, jusqu'à
ce qu'ils ne soient accusés de tenir

Rendez-vous ce soir à 20 heures
à la Maison des jeunes

d'Adidogomé.

Entre comédie et drame, la pièce
nous entraîne dans une histoire ro-

cambolesque sur les traces du pé-
trole, de sa création il y a cent mil-
lions d'années à son exploitation au
Nigéria, en passant par une mysté-
rieuse usine d'assemblage automo-
bile située en France.

Auteure : Faustine Nogues -
Metteure en scène : Bodossessi
Nathalie Hounvo-Yekpe - Comédiens
: Migan Bardol, Libera Rodolphe, Bri-
gitte Sefako Abra Agbokou, Hanifatou
Dobila, Kokou Babatounde Paraiso,
Ismaïl, Oureya-Molla - Régisseur :
Yaovi Sefenu Agbedjidji - Habilleuse
: Janine Dissirama Bessoga

- à l'aube des changements divers
que connaissent nos sociétés.

IL s'agit d'une exposition de 4 ar-
tistes plasticiens : Mawuko Abossey,
Raymond Kono, Peter Ayi Kpade,
Adjoua Kouame.

Exposition à l'Hôtel Onomo ce soir
Atiklé, une exposition  de 4 plasticiens togolais

ART

tabouret dans des sociétés africai-
nes contemporaines toujours en
pleines mutations.

Avec Atiklè, les artistes nous invi-
tent à questionner le sens d'objets
usuels - le tabouret en l'occurrence

giques de domination, de rites, de
pouvoir, de spiritualité, que du statut
de la femme dans la société : "S'as-
seoir est un privilège". "Atiklê" repose
la question de la valeur de la femme
africaine dans son rapport avec le

"Atiklê" (tabouret ou siège tradi-
tionnel en bois en Ewé, ndlr) vient
interroger la symbolique du tabou-
ret dans les croyances endogènes
africaines. Le tabouret y est autant
révélateur des rapports anthropolo-

mailto:patrie006@yahoo.fr
https://www.akpossowadza.net/fr,


avons enregistrés des progrès
très positifs dans l’axe de la
bonne gouvernance et du
developpement des territoires
comme levier de croissance in-
clusive y compris la décentrali-
sation et les finances publiques.
L’Allemagne continuera à pro-
mouvoir les possibilités de for-
mation d’emploi et accordera
une attention particulière, à
l’avenir, à la promotion du sec-
teur privé »,  a  déclaré  Silvia
Morgenroth.

Ces dernières années, l’Allema-
gne appuyé le Togo dans la décen-
tralisation pour une administration
territoriale plus décentralisée, plus
efficace et plus transparente qui
favorisera le développement éco-
nomique local. Elle s’est traduite
par des formations ciblées au per-
sonnel administratif et technique
ainsi qu’aux nouveaux élus dans
les communes, au transfert de
compétences et de ressources aux
collectivités territoriales, à la parti-
cipation citoyenne, par exemple à
travers les bureaux citoyens com-
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Les intérêts climatiques du Togo portés par Faure G. à Dubaï

A la présidence de la républi-
que, on annonce que la lutte con-
tre le changement climatique est
une priorité de Faure
Gnassingbé. D’ailleurs le pays
revoit à la hausse son ambition
pour les Contributions détermi-
nées au niveau national (CDN),
en vue de participer valablement
à la limitation de l’augmentation
de la température mondiale de

Eric J. nement ne cesse de prendre
des initiatives dans les diffé-
rents secteurs
socioéconomiques notam-
ment l’énergie », soutient-on au
Gouvernement.

En effet, l’ambition affichée du
Togo est d’atteindre 50 % d’éner-
gies renouvelables dans le mix
énergétique d’ici à 2030 et de ré-
duire les émissions relatives à ce
secteur à hauteur de 8 % à l’ho-
rizon 2025. On note la construc-

nouvelle extension pour être do-
tée d’une capacité totale de
100MWc. Elle sera financée par
la société AMEA Power basée
aux Emirats arabes unis, avec
qui le Togo a conclu un accord
de financement le samedi 2 dé-
cembre 2023 à Dubaï, en marge
des travaux de la COP28. L’ac-
cord servira à doter l’infrastruc-
ture d’un supplément de 30 MW
et d’un stockage de batterie sup-
plémentaire d’au moins 10 MWh.

COOPERATION TOGO- ALLEMAGNE
Le point

nomique et du Développement
(BMZ), nous sommes actuelle-
ment le plus grand bailleur de
fonds bilatéral actif sur la tota-
lité du territoire», affirme-t-on à
Berlin.

En 2021, les deux pays ont con-
clu un Partenariat pour les réfor-
mes afin d’appuyer la transforma-
tion structurelle du pays à travers
des réformes et projets ciblés. Il
faut souligner que les priorités stra-
tégiques et thématiques de la coo-
pération germano-togolaise sont
arrêtées d’un commun accord lors
des négociations intergouverne-
mentales qui ont lieu tous les ans

trois axes. L’amélioration du climat
des affaires et des investissements
en s’appuyant sur une offre de for-
mation professionnelle de qualité ;
le renforcement de la transforma-
tion agro-industriel le et ses
chaines de valeurs comme mo-
teurs de croissance économique
et d’emploi et de promouvoir la
bonne gouvernance ; le dévelop-
pement des territoires comme le-
vier de croissance inclusive.

Depuis la relance de la coopé-
ration bilatérale germano- togo-
laise en 2012, l’Allemagne a sou-
tenu le développement du Togo
par l’octroi de subventions finan-
cières d’un montant global s’éle-
vant à plus de 425 millions d’euros.
« Avec des fonds mis à dispo-
sition par le Ministère fédéral
allemand de la Coopération éco-

Pour le Togo, dont la partie est
représentée par une équipe du
ministère de la Planification, du
Développement et de la Coopéra-
tion conduite par le ministre PRE
Simfeitchéou, la coopération bila-
térale entre les deux pays tourne
autour des deux pôles prioritaires
en lien avec la feuille de route gou-
vernementale 2020-2025. Il s’agit
des réformes pour soutenir les in-
vestissements privés au Togo, et
la politique de la décentralisation
et du développement des territoi-
res. « Ce  sont  des  leviers  de
croissance inclusive et dura-
ble », a indiqué le ministre Pré.
Cette ambition du Togo a été dé-
clinée pendant les discussions, qui
se sont étalées sur deux jours, en

Eric J.

ou deux ans. Le Ministère alle-
mand de la Coopération mandate
ensuite ses principales institutions
de mise en œuvre pour la réalisa-
tion des projets convenus. La GIZ
(Deutsche Gesellschaft für Inter-
nationale Zusammenarbeit) cons-
titue la branche technique de la
coopération allemande tandis que
la KfW (Kreditanstal t für
Wiederaufbau) la branche finan-
cière. Toutes deux disposent d’un
vaste éventail d’instruments d’ap-
pui, pour un accompagnement
conçu sur mesure.
« Je me réjouis particulière-

ment que cette année, nous

munaux, la construction des infras-
tructures marchandes pour renfor-
cer l’économie locale.

L’Allemagne a participé aussi à
la réhabilitation et construction de
mairies dans plus de 40 commu-
nes. De plus, elle soutient la
digitalisation des services publics,
et accompagne davantage la ré-
forme des finances publiques, le
renforcement institutionnel de la
Cour des comptes et d’autres ins-
titutions afin de contribuer à la lutte
efficace contre la corruption.

Simfétchéou Pré, le conseiller
du chef de l’Etat, a réitéré au gou-
vernement de la République fédé-
rale d’Allemagne, la gratitude du
gouvernement et du peuple togo-
lais pour son appui sans cesse
renouvelé dans la mise en œuvre
des programmes de développe-
ment. « J’émets le vœu que ces
programmes soient intensifiés
dans les jours à venir en faveur de
l’amélioration des conditions de vie
des populations togolaises », a dit
l’officiel togolais.

Les travaux de la 28ème Conférence des parties sur le climat (COP28) se poursuivent.
La délégation togolaise portée par le Chef de l’Etat expose les engagements du Togo
quant à la réduction des émissions de gaz à effet de serre, à travers notamment une
politique de promotion des énergies renouvelables. Faure Essozimna Gnassingbé qui
était présent à l’ouverture de la conférence et le ministre de l’environnement et des
ressources saisissent toutes les occasions offertes pour présenter les mesures prises
par le Togo afin de renforcer la résilience des populations face aux effets du change-
ment climatique, conformément à la Feuille de route gouvernementale Togo 2025.

2°Celcius voir 1,5° Celsius, cinq
ans après l’élaboration du docu-
ment stratégique. « Malgré la
faible contribution aux émis-
sions mondiales de Gaz à ef-
fet de serre (GES), le gouver-

tion de la centrale solaire photo-
voltaïque de 50 MW à Blitta, la
plus grande de la sous-région
ouest africaine à ce jour.
D’ailleurs cette Centrale solaire
photovoltaïque connaîtra une

En dehors de la centrale so-
laire de Blitta, on peut citer aussi
la construction d’une centrale so-
laire de 50 mégawatts (MW) rac-
cordée au réseau public, de la
centrale solaire photovoltaïque

de 30 MW de Dapaong et des
centrales solaires photovoltaï-
ques de Kara et de Sokodé
(Scalling Solar).

A en croire Yao Merry la Direc-
trice de l’Environnement et des
ressources forestières, le Togo
soutient les financements pour
l’adaptation des pays vulnéra-
bles. « Nous voudrons égale-
ment que les partenaires as-
sistent les pays en développe-
ment, surtout en payant leurs

dettes de financement. C’est à
travers le financement qu’on
peut financer les projets qui
sont identifiées à être mises
en œuvre », a-t-elle indiqué, at-
tendant l’opérationnalisation du
fonds qui a été créé l’année pas-
sée sur les pertes et préjudices
pour pouvoir faire face aux ques-
tions de vulnérabilité ou de per-
tes après l’adaptation. 

Selon le Gouvernement, en
marge des travaux, la délégation

togolaise est attendue à plu-
sieurs autres événements no-
tamment la table ronde présiden-
tielle sur l’investissement vert en
Afrique, le Sommet des leaders
du G-77 et la Chine sur le chan-
gement climatique, le lancement
public du rapport du Centre afri-
cain sur le climat, le lancement
du Consortium Battery Energy
Storage Systems (BESS) et la
Journée de l’Afrique.

Silvia Morgenroth, la directrice de la division Afrique de l’ouest
au ministère fédéral allemand de la coopération économique et
du développement (BMZ), à la tête d’une délégation a fait le point
de la coopération entre le Togo et son pays. La politique de dé-
veloppement économique et social notamment l’enseignement
technique et la formation professionnelle, l’agriculture, la santé,
et l’énergie étaient au centre des discussions.

Silvia Morgenroth, la directrice de la division Afrique de l'Ouest au BMZ
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ACCÈS DU CAFÉ AFRICAIN AU MARCHÉ EUROPÉEN

garantir la qualité du café, la pro-
tection de l’environnement et la
santé humaine. Le non-respect de
ces exigences peut entrainer la
mise en quarantaine et, le plus
souvent, le rejet du café en ex-
portation». Parlant même d’une
chaîne de commercialisation ren-
due complexe.

Voilà qui, l’un dans l’autre,
fonde pleinement la formation
d’une vingtaine d’exportateurs de
café, dont trois Togolais, venus de
sept pays membres de l’ACRAM
(le Cameroun, la Côte d’Ivoire, le
Gabon, le Libéria, la République
de Guinée, la République Démo-
cratique du Congo et le Togo) et
de l’Inde. Et ce, du 4 au 8 décem-
bre 2023. L’initiative s’intègre
dans le programme Business
Friendly de l’Union européenne et
des pays d’Afrique, des Caraïbes
et du Pacifique (ACP), pour le dé-
veloppement du secteur privé
dans les pays ACP. Ensemble, ce
sont le Centre du commerce in-
ternational (ITC), l’ACRAM et le
Comité de coordination pour les
filières café et cacao (CCFCC-
Togo) qui facilitent la formation. A
la fin, souligne M. Gouthon, ces
exportateurs seront suffisamment
outillés pour devenir une organi-
sation performante d’exportation
de café vers l’Europe car ils ont
la chance d’avoir une bonne com-
préhension des besoins en ter-
mes de qualité et de gestion, de
développer un outil pour le calcul
du prix de revient, une perception
claire du prix FOB potentiel et la
rentabilité (potentielle) de l’expor-

A la suite du travail des produc-
teurs, et avant les acheteurs et
importateurs, il y a les exporta-
teurs du café. Leur rôle, c’est la
ministre du Commerce, de l’arti-
sanat et de la consommation lo-
cale, Mme Kayi Mivedor-
Sambiani, qui le rappelle au mo-
ment de lancer, ce 4 décembre
2023 à Lomé, la formation sur les
techniques et normes d’exporta-
tion du café pour les petites et
moyennes entreprises : «les ex-
portateurs constituent un maillon
très important dans la chaîne de
valeurs de café car ils ont la déli-
cate mission de négocier au
mieux une bonne valeur qui de-
vrait refléter autant que faire se
peut les sacrifices consentis par
nos braves producteurs». Ces
exportateurs, au quotidien, frot-
tent avec les marchés de vente
très dynamiques, qui changent
beaucoup. Les règles évoluent
sans cesse et ce sont ces mar-
chés qui les dictent. Aussi les ex-
portateurs, surtout ceux des peti-
tes et moyennes entreprises, ont-
ils besoin d’apprendre continuel-
lement les lois de l’exportation et
de savoir appréhender les outils
changeants du marché. Le prési-
dent de l’Agence des Cafés Ro-
busta d’Afrique et de Madagas-
car (ACRAM), Enselme Gouthon,
précise : «pour exporter le café
sur le marché international
aujourd’hui, il est entre autres
prévu de se conformer aux nor-
mes réglementaires établies, pour

ITC et ACRAM outillent des exportateurs de 8 pays à Lomé

; la promotion de la compétitivité
et de la valeur ajoutée ; la promo-
tion de la consommation locale et
régionale du café ; le développe-
ment des marchés et du com-
merce Sud-Sud. Tout ceci, pour
arriver à établir l’équilibre entre
emploi durable, innovation-
digitalisation et revenus décents.

Aussi bien au plan mondial qu’à
l’échelon des structures nationa-
les de gouvernance du secteur
caféier, on prône une coopération
mondiale dans l’industrie du café,
la durabilité et l’éducation sur les
métiers du café, l’entrepreneuriat
des femmes et des jeunes. Il n’en
fallait pas plus pour que le
CCFCC, soucieux de l’insertion
professionnelle des jeunes dans
le métier du café et de la promo-
tion de la consommation locale,
organise, parallèlement à la for-
mation des exportateurs, une for-
mation à la gestion des kiosques
et bars à café au profit de vingt

tation vers l’Union européenne.
En réalité, on parle d’une forma-
tion de formateurs dans la mesure
où les bénéficiaires devront, à leur
tour, former leurs collaborateurs
et d’autres exportateurs.

Au ministère togolais de l’Agri-
culture, on entrevoit qu’une telle
formation soit étendue, à l’avenir,
aux acteurs du maillon de la pro-
duction qui ont un rôle détermi-
nant dans la qualité des produits
agro-industriels. Objectif : permet-
tre de garantir la qualité sur toute
la chaîne. Et vu du côté de ITC,
on ne doute pas que «cette for-
mation sur les normes d’exporta-
tion du café africain vers l’Europe
contribuera à l’amélioration de
l’environnement des affaires pour
les acteurs du secteur café». «En
investissant dans ces formations,
nous investissons dans la com-
pétitivité et la durabilité à long
terme du secteur caféier africain.
Ensemble, cultivons non seule-
ment des grains de café de qua-
lité, mais également un avenir
prospère pour les communautés
qui dépendent de cette culture
emblématique», a soutenu Sadiq
Syed, représentant du Centre du
commerce international.

Egalement actuel président de
l’Organisation internationale du
café (OIC), Enselme Gouthon
ajoute déjà ce qui sera important
en 2024 : la collaboration dans
l’évolution du cadre réglementaire
du commerce mondial du café ;
l’accès à un financement inclusif,
l’investissement d’impact, l’adap-
tation au changement climatique

Late Pater

(20) jeunes baristas togolais, du
5 au 7 décembre 2023. Le
CCFCC est appuyé par ITC. Mme
Mivedor-Sambiani, elle, s’en ré-
jouit et salue l’idée. «Il est récon-
fortant de constater qu’à la suite
de la formation internationale des
baristas qui a eu lieu à Kpalimé
en mai 2022 et du concours in-

ternational de barista à Lomé en
novembre 2022, bon nombre de
jeunes togolais s’intéressent de
plus en plus à ce noble métier»,
a-t-elle déclaré. Cette 2ème forma-
tion annonce bien l’ouverture,
dans les prochains mois à Lomé,
d’un Centre de formation des
baristas.

séquences sur les jeunes. La ren-
contre a permis d’amener les par-
ticipants à proposer des actions
tangibles qu’ils peuvent entre-
prendre dans leurs localités pour
prévenir le phénomène. Elle a
aussi servi de cadre pour susci-
ter la collaboration entre les diffé-
rents acteurs pour combattre ce
fléau. « On ne peut pas interdire
à un jeune de quitter sa localité
d’origine mais ce que nous vou-
lons éviter, c’est que celui-ci dé-
barque en ville sans projet. Nous
voulons voir avec eux ce qu’ils
peuvent faire effectivement pour
que ces jeunes ne quittent plus

LUTTE CONTRE L’EXODE RURAL
L’Association Petite sœur à sœur sensibilise les décideurs
F. Woussou

ment (BMZ), PSAS déroule son
projet intitulé ‘’Amélioration des
conditions de vie et de la santé
des filles et des jeunes femmes
vulnérables et leurs familles’’.
L’objectif est de sensibiliser les
autorités administratives et tradi-
tionnelles sur l’exode rural en vue
de les amener à faire des propo-
sitions concrètes pour lutter con-
tre le phénomène.

Tout récemment à Sokodé, l’as-
sociation a réuni les maires, les
chefs traditionnels, les leaders
communautaires, les responsa-
bles d’ONG et autres associations
pour évoquer le sujet et les con-

Le constat est fait que beau-
coup de jeunes, notamment les
jeunes filles quittent leurs villages
ou leurs campagnes pour s’ins-
taller en ville, surtout dans la ca-
pitale sans aucun objectif. « Ces
jeunes débarquent à Lomé et
sans repère, ils vivent dans des
conditions déplorables ce qui
accentue la bidonvilisation de
la capitale et contribue à
entrainer d’autres phénomènes
comme le travail de sexe, la dé-
linquance, l’usage de la dro-
gue, les braquages, etc », témoi-
gne Yawo-Akototsè Marie, la di-
rectrice exécutive de l’association
Petite Sœur à sœur (PSAS). Elle
a donc initié des tournées de sen-
sibilisation, de réflexion sur le su-
jet dans certaines préfectures du
Togo. Autant l’association sensi-
bilise les parents et les jeunes
filles, elle interpelle aussi souvent
les autorités pour des actions afin
de freiner le phénomène.

En partenariat avec Action
Medeor et le Ministère fédéral al-
lemand chargé de la coopération
économique et du développe-

leurs localités d’origine sans pro-
jet», a indiqué Marie Yawo-
Akototsè.

Elle a appelé chaque parent à
jouer sa partition en assurant la
scolarisation et la formation pro-
fessionnelle de ses enfants dans
le milieu d’origine pour éviter que
ceux-ci, ne se retrouvent dans la
capitale sans projet. Il a été re-
levé que l’extrême pauvreté, la
précarité et la misère qui carac-
térisent souvent les milieux ru-
raux, justifient la plupart du temps
ce choix risqué, parfois attisé par
l’influence de ceux qui reviennent
souvent de la ville.

Sept millions de personnes souffrent en France d'herpès labial
communément appelé bouton de fièvre. Cette infection très con-
tagieuse et gênante ne doit pourtant pas être confondue avec un
bouton d'acné dont les causes et les traitements sont très diffé-
rents.

Un herpès labial, aussi appelé bouton de fièvre, est une infection
due au virus herpès simplex de type 1 (HSV-1), qui se transmet par
contact avec une surface contaminée (par exemple quand on boit dans
le même verre qu'une personne infectée), lorsque la lèvre présente
une lésion (lèvre gercée, coupée...).

Comment reconnaître un bouton de fièvre ?
Le bouton de fièvre se présente sur le bord de la lèvre sous forme

de petites vésicules translucides en " bouquet " avec du liquide à l'in-
térieur. L'apparition des boutons est précédée de signes précurseurs
(picotements, brûlures, démangeaisons) 2 jours à 6 heures avant. Au
bout de quelques jours, les vésicules vont se percer et former des
croûtes.

L'herpès labial se soigne avec des baumes ou des crèmes antivira-
les, ou parfois des comprimés. Ces derniers doivent être pris en tout
début de poussée ou en prévention (avant même l'apparition des bou-
tons) pour être efficace.

Reconnaître un bouton d'acné
Le bouton d'acné n'est pas dû à un virus et n'est pas contagieux. Il

est dû à une inflammation causée par l'obstruction des pores de la
peau. Contrairement à l'herpès labial, le bouton d'acné se sera pas
situé sur la lèvre mais en périphérie (par exemple au coin de la lèvre)
sous forme de petite papule remplie de pus. Il est beaucoup moins
gros et prend la forme d'un bouton rouge avec parfois une pointe blan-
che ou noire.

Normalement, un bouton d'acné est gênant mais il ne gratte pas. Il
guérit en deux ou trois jours et ne forme pas de croûte. L'acné se
soigne soit par antibiotiques (cyclines), soit avec des traitements
(rétinoïdes locaux ou oraux) qui atrophient temporairement les glan-
des sébacées pour limiter les poussées.

Points communs entre l'acné et l'herpès labial
L'herpès labial comme le bouton d'acné sont de pathologies chroni-

ques et évoluent par poussées qui peuvent être plus ou moins prolon-
gées et fréquentes (jusqu'à plusieurs poussées par mois). Certains
personnes semblent plus prédisposées que d'autres, et l'on constate
souvent des facteurs déclenchants (stress, fatigue, traumatisme lo-
cal, exposition au soleil...). Pour l'acné, la fréquence diminue généra-
lement après 20 ans.

Évitez de gratter, toucher ou percer les boutons : vous risquez de
créer une porte d'entrée pour une infection secondaire et dans le cas
de l'herpès, de répandre le virus à d'autres parties du corps.

Comment différencier
un bouton d'herpès labial

et un bouton d'acné ?

SANTÉ  +

La table officielle lors du lancement de la formation à Lomé
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Le Col. Kossi AKPOVY motive les Éperviers Dames
avant le match décisif contre la Tanzanie

FOOTBALL/ELIM CAN (F) MAROC 2024

Le patron de la FTF a choisi ce mo-
ment idéal pour rencontrer les Éperviers
Dames à qui il a prodigué d'utiles con-
seils. Sa présence au centre d'entraî-
nement, aux côtés de la sélectionneure
Kaï TOMETY et de l'équipe n'est pas
seulement un acte de soutien mais re-
présente un engagement de la FTF qui
veut tout mettre en œuvre pour la quali-
fication de son équipe pour la prochaine
CAN.

Lors de sa rencontre avec l'équipe,
le Colonel AKPOVY a prononcé des
mots qui résonnent avec force : "Le
match de mardi est d'une importance
capitale. Nous aspirons à nous qualifier
une nouvelle fois pour la CAN féminine.
Je suis convaincu que nos joueuses ti-
reront les leçons du match aller, tout
comme l'entraîneur et son staff, qui doi-
vent maintenant reprendre les choses
en main".

Le président de la FTF a également
souligné l'importance du soutien des
supporters pour booster le moral de
l'équipe : "La nation entière est derrière
nos joueuses, prête à les pousser vers
la victoire. Nous sommes conscients de
cette force collective et cela nous ins-
pire à les soutenir pendant leur entraî-
nement, afin qu'elles puissent exceller
lors du match."

Le Colonel Guy Kossi AKPOVY, président de la Fédération Togolaise de Football (FTF), a visité les Éperviers Dames dimanche 3
décembre au Stade de Kégué. Cette visite intervient à deux jours du match décisif du Togo contre la Tanzanie comptant pour le
dernier tour des éliminatoires de la Coupe d'Afrique des Nations Féminine Maroc 2024.

FIFA+ suspend provisoirement
la production des matchs

La plateforme de diffusion FIFA+ a annoncé ce vendredi la résiliation de son
accord de production et de diffusion de matchs avec son partenaire Eleven
Sports. Au Togo, FIFA+ avait commencé à diffuser les matchs de la D1 LONATO
et de la D1 Féminine depuis la saison 2022-2023.

FIFA+ exprime ses regrets quant à cette situation et son timing imprévu.
L'objectif de la plateforme est de reprendre la production des matchs à un
certain niveau dès que possible. Toutefois, FIFA+ estime qu'il faudra au moins
trois mois pour réactiver son réseau de production. Ce délai est essentiel pour
assurer la qualité et la continuité des diffusions.

En attendant, FIFA+ propose de distribuer les matchs entièrement produits
que les associations membres (MA) sont en mesure de fournir. Cette mesure
transitoire vise à maintenir l'accès aux matchs, tout en préparant le terrain
pour une reprise complète des activités.

Le communiqué de FIFA+ met également en avant une profonde restructu-
ration technologique et opérationnelle. Cette refonte est destinée à apporter
une valeur ajoutée substantielle aux associations membres et aux téléspecta-
teurs. Dans un avenir proche, FIFA+ prévoit de partager plus de détails sur
cette évolution et sur les stratégies de monétisation qui en découleront.

Depuis la mise en place de l'accord en 2022, plus de 200 matchs de cham-
pionnat de la D1 LONATO et de la D1 Féminine ont été diffusés sur la plateforme
FIFA+. Cette collaboration a d'ailleurs permis une visibilité accrue pour ces
championnats nationaux.

Enfin, il est important de rappeler que l'annulation de la production des matchs
affecte toutes les rencontres de la 6ème journée de la D1 LONATO qui étaient
programmées pour être diffusées sur FIFA+ ce weekend.

Un casting de prestige
pour le Sommet olympique

L'événement est devenu rituel. Mardi 5 décembre, le CIO organisera à Lau-
sanne son 12ème Sommet olympique. Il sera présidé par Thomas Bach. Et
sera marqué, comme les éditions antérieures, par la présence à la Maison
olympique d'une trentaine de personnalités du mouvement sportif internatio-
nal, pour la plupart membres du CIO.

En plus des quatre vice-présidents de l'instance - John Coates, Ng Ser Miang,
Nicole Hoevertsz et Juan Antonio Samaranch -, le Sommet réunira notamment
sept présidents de fédération internationale : Gianni Infantino pour la FIFA,
Morinari Watanabe pour la FIG (gymnastique), Johan Eliasch pour la FIS (ski),
Luc Tardif pour l'IIHF (hockey sur glace), Jae-youl Kim pour l'ISU (patinage),
Husain Al-Musallam pour World Aquatics (natation), et Sebastian Coe pour
World Athletics (athlétisme). Deux comités nationaux olympiques seront éga-
lement représentés, le Chinois par Gao Zhidan et l'Américain par Gene Sykes.

Enfin, Thomas Bach a convié un nombre limité d'invités. Parmi eux, Witold
Banka et Olivier Niggli pour l'AMA, Pierre-Olivier Beckers au titre de la com-
mission de coordination des Jeux de Paris 2024, Valérie Fourneyron pour l'ITA,
et David Lapartient en sa qualité de président de la commission de l'eSport du
CIO. La place des sports électroniques dans le mouvement olympique figure
d'ailleurs parmi les sujets inscrits à l'ordre du jour, tout comme la " mission
unificatrice des Jeux olympiques au sein de la communauté internationale ",
les Jeux de Paris 2024, l'engagement numérique et la protection des athlètes.

Gold Coast renonce à son projet
L'horizon reste très sombre pour les Jeux du Commonwealth. Le maire de

la ville australienne de Gold Coast, Tom State, a annoncé dimanche 3 décem-
bre sa décision de retirer son projet de candidature à l'édition 2026. En cause,
un manque de soutien de la part des autorités de l'état du Queensland et du
pays. Gold Coast avait envisagé de déposer une candidature commune avec
une autre ville australienne, Perth, dans l'ouest du pays.

"Nous avons fait de notre mieux, a expliqué Tom State dans un communi-
qué. Mais il semble que notre vision des Jeux ne s'aligne pas sur celle de l'État
ou du gouvernement fédéral. Notre double proposition aurait injecté des mil-
liards dans l'économie nationale et donné aux athlètes et para-athlètes une
voie claire vers les Jeux olympiques et paralympiques de 2028 à Los Angeles,
puis vers les Jeux de 2032 dans le Queensland. "

Les Jeux du Commonwealth 2026 avait été initialement attribués au Victo-
ria, mais l'état australien a renoncé, évoquant un manque de moyens. A moins
de trois ans de l'événement multisport, la course semble au point mort. Et la
situation n'est guère plus brillante pour l'édition 2030, la province canadienne
de l'Alberta ayant retiré son soutien à une candidature.

BREVES
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FOOTBALL
La CAF lance un Hub de Recherche

La Confédération Africaine de
Football ("CAF") a annoncé le lan-
cement d'un Hub de Recherche
(''CAF Research Hub'') qui vise à
fournir un soutien aux associa-
tions membres de la CAF et à leurs
projets de développement.

Le CAF Research Hub se concen-
trera sur la façon dont l'information
est recueillie et utilisée. Comme la re-
cherche a joué un rôle significatif
dans l'avancement du football ces
dernières années, la CAF a investi

dans ce nouvel outil pour aider ses
associations membres et unions
zonales.

La Directrice des Associations
Membres de la CAF, Sarah Mukuna,
a déclaré : "Le CAF Research Hub a
pour but de fournir des informations
sur le football africain basées sur des
données.  Sa mission sera de mener
des recherches qui informent l'action,
de rassembler des preuves pour des
théories pertinentes au contexte afri-
cain. Avec le CAF Research Hub,

nous contribuerons au développe-
ment et à la diffusion des connaissan-
ces à nos associations membres et
aux parties prenantes du football afri-
cain".

Dirigé par la Division des Associa-
tions Membres de la CAF, le CAF
Research Hub donne la priorité à la
recherche sur le Football des Jeunes,
le Football Féminin, l'Administration
du Football, le Médical et la Perfor-
mance.

Un projet pilote est lancé à travers
les six Unions Zonales au cours de
la deuxième édition du Programme
Scolaire Africain de la CAF, qui est
une opportunité unique d'obtenir des
informations basées sur le contexte.
Ce projet pilote utilisera les données
déjà disponibles pour fournir des in-
formations sur l'expérience du foot-
ball des jeunes africains et l'impact
du Programme Scolaire Africain de la
CAF.

COUPE DU MONDE DE RUGBY/
L'arbitre vidéo Tom Foley met sa carrière internationale en pause

Plusieurs jours après avoir révélé
avoir été la cible de menaces de mort
en marge de la dernière finale de la
Coupe du monde de rugby, l'arbitre an-
glais Tom Foley a annoncé ce lundi
prendre "une pause" avec le rugby in-
ternational.

Pris pour cible à l'issue de la dernière
finale de la Coupe du monde de rugby,
Tom Foley va prendre du recul. En charge
de la vidéo lors du match remporté par
l'Afrique du Sud face à la Nouvelle-
Zélande, l'officiel anglais s'est récemment
confié sur les menaces de mort reçues
en marge de la partie. Dans un commu-
niqué ce lundi, l'intéressé a indiqué qu'il
comptait prendre "une pause" avec les
matchs internationaux.

Présent sur la scène internationale
depuis 2016, Tom Foley a "atteint le som-
met de l'arbitrage" fin octobre lors de la
finale du Mondial. "La pression et l'exa-
men minutieux que j'ai subis après la fi-
nale, ainsi qu'un torrent de critiques et d'in-
sultes en ligne, ont contribué à réaffirmer

que c'est la bonne décision pour moi à ce
stade de ma vie", a justifié l'homme de 38
ans sur la pause qu'il s'accorde.

"Bien que ce soit un privilège d'être au
cœur de certains des moments les plus
emblématiques du sport, les traitements
au vitriol toujours plus importants, alors
que les demandes et les attentes sont si
élevées, m'ont conduit à arrêter", a en-
core expliqué Tom Foley. "Travailler
comme arbitre international vous éloigne
de chez vous pendant de longues pério-
des, et j'ai hâte de passer plus de temps
à la maison avec mes enfants."

"Les abus qu'il a subis sont totalement
inacceptables", déplore la Fédération an-
glaise

La Fédération anglaise, par la voix de

son directeur général Bill Sweeney, a elle
regretté que Tom Foley en arrive à cette
décision : "Les abus qu'il a subis depuis
la finale de la Coupe du Monde de rugby,
ainsi que d'autres officiels impliqués dans
ce sport, sont totalement inacceptables
et personne ne devrait être traité de cette
manière, en faisant son travail pour le sport
pour lequel il est si engagé et passionné."

Au sifflet lors de cette finale et lui aussi
cible de menaces de mort, Wayne Barnes
a depuis annoncé sa retraite, plus logi-
que au vu de son parcours. De son côté,
Tom Foley continuera à officier lors de
parties du championnat anglais, le temps
peut-être de se ressourcer afin de revenir
à terme. Tom Foley aura encore l'âge pour
arbitrer lors de la Coupe du monde 2027.

À la fin de la première phase du
projet de recherche, la CAF prévoit
de transformer ses structures de dé-
veloppement afin de fournir des ser-
vices à toutes les associations mem-
bres, tant sur le plan sportif qu'admi-
nistratif.

"Le CAF Research Hub est une
grande initiative de la CAF. Il vise à
fournir aux associations membres et
aux institutions de recherche sur le
continent des opportunités de colla-
borer pour mener des recherches sur
le football africain. L'impact de ce hub
de recherche sera de fournir aux par-
ties prenantes du football africain une
base de preuves pour permettre
l'adoption d'initiatives de renforce-
ment des capacités basées sur les
données et le contexte ainsi que la
prise de décision dans le football afri-
cain à tous les niveaux du jeu", a dé-
claré Dr. Nonhlanhla Mkumbuzi qui
est à la tête des recherches.

FOOTBALL
Le président de l'UEFA

souhaite un "Euro apolitique" après
les controverses du Mondial au Qatar

L'Union européenne de football
(UEFA) espère voir l'Euro 2024 se dé-
rouler à l'abri des discussions politiques,
l'été prochain en Allemagne. À travers
son président Aleksander Ceferin, elle
a confié vouloir éviter les controverses
qui ont traversé la dernière Coupe du
monde au Qatar.

"J'attends un espace libre de toute
controverse, illustré par le libre choix du
brassard de capitaine dans toutes nos
compétitions", a ainsi expliqué le Slo-
vène au média allemand
Redaktionsnetzwerk Deutschland
(RND) en marge du tirage au sort de la
phase finale qui s'est déroulé samedi à
Hambourg en Allemagne.

Ceferin faisait là référence aux nom-
breux débats qui ont entouré le bras-
sard "One Love", un symbole contre la
discrimination et en faveur de l'inclusion.
Sept pays européens, parmi lesquels
la Belgique, s'étaient vu refuser le droit

de porter le brassard coloré à l'occa-
sion du Mondial 2022. Plus encore, la
FIFA avait exigé des modifications sur
le deuxième maillot de la Belgique, dans
lequel était inscrit le mot "Love".

"Nous faisons tout ce qui est en no-
tre pouvoir pour lutter contre toutes les
formes de discrimination et d'abus", a
déclaré le président de l'UEFA. "Mais
personne ne doit utiliser le tournoi à des
fins personnelles ou politiques."

Aleksander Ceferin a également
commenté l'attribution de la Coupe du
monde 2034 à l'Arabie saoudite, au bout
d'une procédure discutable. Il espère
ne pas revoir un Mondial organisé en
hiver, comme ce fut le cas au Qatar l'an-
née dernière. "Je suis sûr d'une chose
: la Coupe du monde en hiver n'a pas
été bonne pour le football et il ne serait
pas judicieux de le refaire. Cela crée
une surcharge dans le calendrier des
matches."

Le vendredi dernier, la Fédération
Togolaise de Football avait décidé que
l'accès au match retour opposant le

Togo à la Tanzanie ce mardi 5 décem-
bre soit entièrement gratuit. Un geste
de soutien à l'équipe qui avait perdu

le match aller 3 buts à 0.
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documents, eux, ont été signés par
Mawunyo Mila Aziablé, la ministre
déléguée en charge de l’énergie
et des mines, pour le compte du
Togo, et Hussain Jasim Al Nowais,
le président de Amea Power.

La centrale solaire photovoltaï-
que de Blitta va disposer d’une
capacité supplémentaire de 30
MW et d’un stockage de batterie
supplémentaire d’au moins 10
MWh. Soit, avec cet accord, une
capacité totale de production de
100 MW. Amea Power a mise en
service la centrale solaire de 50
MW au Togo en juin 2022.

La centrale solaire «Sheikh
Mohamed Bin Zayed» de Blitta va
encore monter en puissance. Un
an après une première extension.
Le 23 novembre 2022, Amea
Power, l’une des sociétés d’éner-
gie renouvelable à la croissance
la plus rapide au Moyen-Orient,
annonçait l’expansion de la cen-
trale solaire «Sheikh Mohamed Bin
Zayed» de Blitta au Togo, de 50
MW à 70 MW ; ce qui en faisait
déjà la plus grande centrale solaire
photovoltaïque plantée en Afrique
de l’ouest. Cette fois-ci, c’est en
marge de la 28ème édition de la
Conférence des parties sur le cli-
mat (COP28) et en présence du
Président togolais, Faure
Essozimna Gnassingbé, que le
Togo et Amea Power (basée aux
Emirats Arabes Unis) ont signé, ce
2 décembre 2023, un protocole
d’accord de financement pour la
construction de l’extension de la
centrale photovoltaïque de Blitta.
La cérémonie s’est déroulée au
Pavillon Togo à la COP28. Les

Le Togo veut arriver à 50%
d’énergies renouvelables dans son
mix énergétique à l’horizon 2030
et réduire les émissions relatives
à ce secteur à hauteur de 8% à
l’horizon 2025. Et le pays s’est
engagé pour la réduction des
émissions de gaz à effet de serre,
à travers notamment une politique
de promotion des énergies
renouvelables et une campagne
nationale de reboisement et de
préservation de l’écosystème.
Dans cette perspective, d’autres
initiatives sont en cours de réali-
sation comme la construction

d’une centrale solaire de 50 mé-
gawatts (MW) raccordée au ré-
seau public, d’une centrale solaire
photovoltaïque de 30 MW à
Dapaong et des centrales solaires
photovoltaïques de Kara et de
Sokodé (scalling solar). Sans
oublier l’initiative présidentielle
Cizo d’électrification rurale à par-
tir de kit solaire individuel, les pro-
jets d’installation d’environ 31 000
lampadaires solaires pour l’éclai-
rage public, de la centrale hybride
Kékéli (gaz et chaleur) d’une ca-
pacité de 65 MW, de mini-grids de
580 KWC (kilowatt-crête) dans les

CENTRALE SOLAIRE DE BLITTA
Le Togo et Amea Power signent pour 30 MW de plus
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CONSEIL D’ADMINISTRATION DU CADRE INTÉGRÉ RENFORCÉ (CIR)
Fin de la 37ème réunion à Lomé

au Togo. Il affirme qu’avec ces pro-
jets les productions ont augmenté
substantiellement et les résultats
sont tangibles. Le Gouvernement
a souhaité la poursuite et le ren-
forcement du programme CIR
avec l’approbation d’autres projets
de catégorie 2 sur la compétitivité
des produits togolais en l’occur-
rence le sésame, la tomate et le
manioc.

Depuis le démarrage du pro-
gramme en 2010 au profit de 47
PMA, le CIR a financé environ 235
projets. La 1ere phase, près de
175 projets ont bénéficié de finan-
cement d’une valeur de 250 mil-
lions de dollars US. La 2e phase,

Il est indiqué que le financement
en faveur du Togo de 2010 à nos
jours est estimé à 7,3 millions de
dollars US,  en lien avec l’intégra-
tion du commerce et au soutien
dans les filières comme le soja, la
noix de cajou et le karité. « Au
Togo, le programme a financé
deux catégories de projets. La
catégorie 1, un projet de renfor-
cement de capacité institution-
nelle des acteurs du commerce
et la catégorie 2, un projet de
renforcement de capacité d’of-
fres notamment le soja, le karité
et l’anacarde », renseigne Abe
Talime, le directeur général du
Commerce et point focal du CIR

Le Cadre intégré renforcé (CIR)
est un programme d’aide pour le
commerce destiné aux pays les
moins avancés (PMA). Ce pro-
gramme est financé par un fonds
d’affectation spéciale
multidonateurs qui regroupe les
contributions de 24 pays. Le Con-
seil d’administration (CA) du Ca-
dre intégré renforcé (CIR) vient
d’achever sa 37e réunion à Lomé.

Les participants ont débattu de
la mise en œuvre du CIR au Togo
qui a accédé au programme du
CIR en mai 2008. Depuis lors,  le
pays a élaboré près de sept pro-
jets financés par le Fonds d’affec-
tation spéciale du CIR (FASCIR)
notamment le projet d’appui à la
mise en œuvre du CIR
(PAMOCIR) relatif au renforce-
ment des capacités techniques
des structures d’appui au com-
merce, le projet de renforcement
des capacités productives et com-
merciales de la filière soja et le
projet de durabilité et dégustation
des produits du soja, projet de ren-
forcement des capacités commer-
ciales de l’anacarde et du karité
(PRODAK).

Au ministère du commerce on
annonce que le projet en cours
d’exécution (2022-2024) est rela-
tif au soutien à la durabilité pour
un montant de 265 mille dollars
US.  Grâce aux différents projets,
plusieurs résultats ont été obtenus.
Il s’agit, entre autres, de l’amélio-
ration des capacités d’exportation
de 220 PME/PMI dont 85 femmes
chefs d’entreprise, l’acquisition de
compétence durable sur les ques-
tions de développement et d’inté-
gration du commerce à 2400 bé-
néficiaires directs, l’accompagne-
ment à plus de 24.000 producteurs
et productrices de soja.

Les militants responsables du
parti présidentiel Union pour la
Républ ique (UNIR) dans les
communes d’Agoè-Nyivé étaient
en réunion de formation le 1er dé-
cembre 2023. Objectif : s’outiller
pour les élections régionales et
législatives, désormais très pro-
chaines. «Nous devons perfec-
tionner nos méthodes pour rem-
porter de nouveaux succès», a
souligné la vice-présidente UNIR
pour le Grand-Lomé,
Mémounatou Ibrahima. Selon un
compte rendu, les militants par-
ticipants ont assisté à plusieurs
présentations sur des thèmes
tels que «la discipline en tant que
pilier de cohésion au sein du
parti», «le civisme et le militan-
tisme», «la communication», «la
feuille de route gouvernemen-
tale». La formation a été dirigée
par Atissime Assih (le Secrétaire

ÉLECTIONS RÉGIONALES ET LÉGISLATIVES
UNIR Grand-Lomé déjà à l’œuvre
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F. Woussou

exécut i f  adjoint),  Germaine
Kouméalo Anate, Kanka-Malik
Natchaba (Délégué national du
mouvement des jeunes UNIR) et
Myriam Dossou (ministre du dé-
veloppement à la base, de la jeu-
nesse et de l’emploi des jeunes),
qui ont aussi partagé des con-
seils issus de leur expérience

politique.
Ce sprint amorcé par le parti

majoritaire à l’Assemblée natio-
nale est en phase avec la volonté
qui est désormais officielle de te-
nir les élections dans le délai des
quatre mois à venir. Le Président
de la République vient d’instruire
le gouvernement de prendre

150 projets évalués à 92 millions
dollars US. Le financement en fa-
veur du Togo de 2010 à nos jours
est estimé à 7,3 millions de dol-
lars US. Un fonds décaissé pour
le soutien institutionnel au minis-
tère du Commerce, à l’intégration
du commerce et au soutien dans
les filières comme le soja, la noix
de cajou et le karité.

Pour le président du CIR, qui a
été reçu par le Premier ministre
Victoire Tomégah-Dogbé, a indi-
qué que le programme initial est à
son terme et donc il faut arriver
maintenant à mettre en place un
nouveau programme qui puisse
continuer à soutenir les PMA et

sans tarder toutes les mesures
pour permettre d’organiser les
prochaines élections au plus tard
à la fin du premier trimestre de
l’année 2024, en tenant compte
de la persistance des déf is
sécuritaires pour garantir à tous
-candidats, électeurs et citoyens-
la sécurité nécessaire sur toute

Faure Gnassingbé en compagnie de Hussain Jasim Al Nowais après la signature
cinq régions économiques du
Togo.

En rappel, la réunion de la
COP28 se veut l’étape du premier
bilan mondial (Premier Global
Stockage) en vue d’une évaluation
complète des progrès enregistrés
depuis l’Accord de Paris, conclu en
2015 lors de la COP21 qui a fixé
comme priorité une limitation de la
hausse de la température mon-
diale à 1,5°C. La COP28, c’est du
30 novembre au 12 décembre
2023 à Dubaï aux Émirats Arabes
Unis. En marge des travaux, la
délégation togolaise doit s’annon-

cer sur plusieurs autres événe-
ments notamment la table ronde
présidentielle sur l’investissement
vert en Afrique, le sommet des lea-
ders du G-77 et la Chine sur le
changement climatique, le lance-
ment public du rapport du Centre
africain sur le climat, le lancement
du Consortium Battery Energy
Storage Systems (BESS) et la
Journée de l’Afrique. Au nom de
son engagement, le Togo a revu à
la hausse son ambition, pour les
Contributions déterminées au ni-
veau national (CDN), de participer
valablement à la limitation de l’aug-
mentation de la température mon-
diale de 2°Celcius voire 1,5° Cel-
sius. Il s’est engagé dans une con-
tribution inconditionnelle de réduc-
tion des émissions de gaz à effet
de serre de 20,51% à l’horizon
2030, soit 6 236,02 Gg CO2-eq,
et dans une réduction supplémen-
taire de 30,06% des émissions de
gaz à effet de serre correspondant
à 9 305,59 Gg CO2-eq. Il veut
aussi atteindre 10% d’augmenta-
tion de carbone séquestré à l’hori-
zon 2030.

surtout avec l’idée de garder ce qui
a été acquis et s’inscrire dans la
durabilité. Selon lui, la réunion de
Lomé va voir naître de nouvelles
décisions au profit des PMA, dans
le cadre du commerce internatio-

nal et aussi des réflexions devant
permettre au programme de con-
naître une suite normale, en lien
avec la Zone de libre - échange
continentale africaine (ZLECAf).

l’étendue du territoire national.
En amont, c’est un fichier élec-
toral de 4.203.711 électeurs ins-
crits (dont 2.262.396 femmes,
soit 53,82% et 1.941.315 hom-
mes, soit 46,18%), audité et
«suffisamment fiable», qui va
servir de base au renouvellement
des 91 députés actuels dont le
mandat arrive à expiration en
cette fin d’année 2023. Les pro-
chaines élections régionales et
législat ives doivent se tenir
«dans des conditions de con-
fiance», selon l’Exécutif togolais.
Cette proportion des inscrits au
f i chier  électoral  représente
51,9% de la population togolaise
dénombrée par le recensement
général de la population et de
l’habitat de 2022. Reste que la
Commission électorale nationale
indépendante (CENI) propose un
chronogramme qui aura le mé-
rite de faire monter encore plus
la fièvre électorale.

Le présidium lors de la rencontre
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Depuis quelques années, lorsque
dans les marchés et les rues de
Lomé il n’est pas rare de constater
des étals où est vendue en friperie
de la lingerie féminine communé-
ment appelée «dessous». Cette lin-
gerie fait le bonheur de plusieurs
dames qui n’hésitent pas à en ache-
ter pour elles et pour leurs enfants.

Jeudi matin, marché de
Hedzranawoe, nous avons rencon-
tré plusieurs femmes venues ache-
ter des «dessous» friperie. Parmi
elles, Holali ne jure que par les «des-
sous» friperie. Comme elle, de nom-
breuses femmes rencontrées sur
place, disent préférer la lingerie fé-
minine friperie à celle en prêt-à-por-
ter. Question de qualité affirment-el-
les. «J’achète les dessous friperie
parce que c’est de bonne qualité.
C’est en coton et en plus ce n’est
pas cher. J’achète pour moi et pour
mes enfants. C’est mieux que les
dessous prêt à porter qui ne durent
pas. les soutien-gorge friperie-là sont
très bons. Je préfère ça aux prêts-
à- porter », soutient la jeune institu-
trice.

En effet, les prix de ces dessous
vont de 100 FCFA à 500 FCFA pour
les premiers choix. Pour les enfants,
les dessous coûtent entre 100 FCFA
et 200 FCFA. Pour les adultes les
prix varient de 200FCFA à 500CFA.
Le premier choix des soutiens-gorge

Etonam Sossou

LINGERIE DE SECONDE MAIN
Attention aux infections !

coûte 500FCFA et le 2eme choix coûte
300Fcfa. La gent féminine qui cons-
titue l’essentiel de la clientèle, affirme
se ravitailler aux marchés Atikpodji
et Hédzranawoé. «Ce sont les sec-
teurs de ces types de lingerie. Ils sont
non seulement de bonne qualité,
mais sont aussi vendus à un très bon
prix», indique Virginie, une ména-
gère qui discute le prix d’une couette
avec un vendeur ambulant. C’est
d’ailleurs avec un large sourire
qu’elle va continuer à faire ses cour-
ses. «Je viens d’acheter une couette
à 3000Fcfa», dit-elle. Certaines fem-
mes soutiennent aussi acheter leur
lingerie à la friperie. «J’achète sou-
vent mes soutiens- gorge à la fripe-
rie parce qu’ils sont de bonne qua-
lité, et c’est moins cher, alors que
dans les boutiques, les prix sont pas
hors de portée», confie Marie An-
gèle.

Christiane T. se dit contrainte de
se tourner elle aussi, vers ces des-
sous de seconde main, à cause «de
sa forte poitrine». Elle porte la taille
42. Trouver un soutien-gorge à sa
taille et en plus, de bonne qualité
dans les grandes surfaces, n’est pas
chose facile. «Avant, j’achetais mes
soutien-gorge dans les grandes sur-
faces, mais l’élastique n’est pas so-
lide et lâche très vite. J’ai finalement
trouvé mon compte dans la friperie»,
dit cette fidèle cliente des sous-vê-
tements de seconde main. Les prix
de ces dessous de femmes varient

DATES JEUX RÉSULTATS COMMENTAIRES

VENDREDI
01 - 12 - 2023

SAMEDI
02 - 12 - 2023

LOTO KADOO

LOTO KING

LOTO SAM

LOTO BINGO

LOME SE DEMARQUE LORS DU TIRAGE N° 22 DE LOTO KING !
Le tirage N°22 de LOTO KING, du vendredi 1er décembre 2023, a fait de nombreux gagnants de

divers lots intermédiaires. En termes de gros lots, seule la ville de LOME s'est démarquée. Ainsi :
@A LOME :
* Un (01) gros lot de 1.250.000 FCFA, a été gagné sur le point de vente 70522.
La remise de ces lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à LOME et à

l'intérieur du pays.

LA REGION MARITIME ET LA REGION DES PLATEAUX A L'HONNEUR LORS DU TIRAGE N° 336 DE LOTO Sam !

DIVERS LOTS REMPORTES LORS DU TIRAGE N°23  DE LOTO BINGO DU 02 DECEMBRE 2023
Divers types de lots ont été dénombrés lors du tirage N°23 de LOTO BINGO de ce 02 décembre 2023. Ainsi des

gros lots et des lots intermédiaires, c'est-à-dire de lots dont les montants sont inférieurs à 1.000.000 FCFA ont été
recensés dans diverses villes du Pays.

En termes de gros lots la LONATO a enregistré :
@ A LOME :  * Un (01) gros lot de 1.500.000 FCFA gagné sur le point de vente 90150
@ A SOTOUBOUA : * Un (01) gros lot de 1.872.500 FCFA remporté auprès de l'opérateur 10301.
La remise de ces lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

LUNDI
04 - 12 - 2023

LOTO DIAMANT

LOTO GOLD

EXPLOSION DE GAINS AU TIRAGE N° 1190 DE LOTTO DIAMANT ET GIGA GROS LOT DE 12.000.000 FC FA !!!

LES MILLIONS COULENT A FLOT AU TIRAGE LOTO GOLD N° 23

DES MILLIONAIRES ENREGISTRES DANS LA CAPITALE ET A L'INTERIEUR

Le premier tirage Lotto Diamant de ce nouveau mois de Décembre qui porte
ce lundi 04 décembre 2023, le N°1190, est placé sous le signe de bons présages
pour les parieurs de la LONATO. C'est une multitude de gagnants de lots infé-
rieurs qui a été enregistrée sur toute l'étendue du territoire national et parmi eux de
chanceux gagnants de gros lots notamment :
@ A LOME :
* UN (01) GIGA GROS LOT de 12.200.000 FCFA et UN (01) GROS LOT de
2.575.000 FCFA auprès de l'opérateur 70351
* UN (01) SUPER GROS LOT de 6.750.000 FCFA et UN (01) GROS LOT de
1.200.000 FCFA auprès de l'opérateur 60341
* UN (01) GROS LOT de 1.750.000 FCFA auprès de l'opérateur 70624

Dame chance pose définitivement valise à la LONATO ce lundi 04 décem-
bre 2023. En effet, le Loto Gold N° 23, second tirage de la journée a emboîté
le pas au premier, avec une explosion de gains notée à travers tout le pays.
Les lots intermédiaires ont été considérables et les gros lots également comp-
tés en grand nombre dans plusieurs villes. Ainsi, dans le détail, nous avons :
@ A LOME : *DEUX (02) MEGA GROS LOTS de 8.750.000 FCFA auprès de
l'opérateur 30426
*UN (01) GROS LOT de 2.000.000 FCFA auprès de l'opérateur 30126
*TROIS (03) GROS LOTS de 1.500.000 FCFA dont DEUX (02) auprès de
l'opérateur 70361 et UN (01) auprès de l'opérateur 60624

DU PAYS AU LOTO KADOO DU 1er DECEMBRE 2023
La Maison de la Chance a enregistré lors du tirage N°780 de LOTO KADOO, du 1er décembre 2023, des million-

naires à LOME et à DAPAONG.  Ainsi :
@ A LOME : * Un (01) gros lot de 1.000.000 FCFA a été gagné sur le point de vente 70232.
@ A DAPAONG : * Un (01) gros lot de 1.012.500 FCFA, a été gagné sur le point de vente 10135.
La remise de ces gros lots ainsi que des lots intermédiaires remportés dans les autres villes, se fera dans les

agences et points de vente de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

les matelas que nous importons, ils
vont s’abîmer sinon. On ne peut pas
non plus les désinfecter puisque
nous ne connaissons pas les pro-
duits adéquats. Je pense que le drap
le protège suffisamment», croit sa-
voir Fosi, un brocanteur. Sur cette
question de l’utilisation des lingeries
de seconde main, lenvirologue
Etienne Kouassi, soutient que les ris-
ques au plan de la santé sont éle-
vés. «Le string notamment pose pro-
blème. Il est un sous-vêtement par-
ticulier dont les cordières, lorsqu’el-
les sont serrées sur le rectum peu-
vent l’enflammer. Cette appréhen-
sion suggère qu’on le porte (même
neuf), juste mais relâché», dit-il.

Linge délicat donc, il n’est pas
souhaitable d’en disposer qui soit de
seconde main. Et si d’aventure c’est
le cas, une hygiène particulière dudit
sous-vêtement est impérative. Il
s’agit d’administrer des produits dé-
sinfectants globalement à tous les
vêtements issus de la friperie. Mais

LA COALITION NATIONALE POUR L'EMPLOI DES JEUNES (CNEJ)
Une synergie des différentes interventions de l'Etat

de développement du Togo. Entre ré-
flexions et actions concrètes, la coali-
tion entend positionner la jeunesse,
comme un vecteur majeur d'une crois-
sance économique accélérée et inclu-
sive. En tant que force de propositions
en matière d'emplois au Togo, elle

Pour plus d'efficacité, le gouver-
nement a mis en place la Coalition
Nationale pour l'Emploi des Jeunes
(CNEJ) pour mettre en synergie les
différentes interventions de l'Etat en

Etonam Sossou

Plusieurs milliers de parieurs ont remporté divers lots intermédiaires , c'est-à-dire des lots dont les montants sont inférieurs à 1.000.000
FCFA, lors du tirage N°336 de LOTO Sam, du 02 décembre 2023. En plus de ces lots, plusieurs gros lots ont également été recensés à LOME
et à BADOU.

Ainsi,
@ A LOME : *Un (01) gros lot de 1.324.000 FCFA, a été recensé sur le point de vente 90348.
La région des plateaux a enregistré :
@ A BADOU
* Un (01) gros lot de 1.500.000 FCFA, gagné auprès de l'opérateur 20130.
* Un (01) super gros lot de 2.996.500 FCFA gagné auprès de l'opérateur 20130.
La remise de ces lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

matière de lutte contre le chômage et
le sous-emploi. C'est une plateforme
de concertation regroupant les acteurs
impliqués dans la lutte contre le chô-
mage des jeunes notamment le sec-
teur privé, les organisations de la so-
ciété civile ainsi que les partenaires

de manière spécifique, aux petites
culottes. Et singulièrement au string
dont le port ne doit pas excéder qua-
tre heures de temps. De son côté, le
Dr Kossi Agbétoményo se veut radi-
cale. «Il n’est pas conseillé de porter
le string de seconde main. Pour la
simple raison que, désinfecté, les dé-
tergents utilisés pourraient être aci-
des. Donc allergiques».

Etienne Kouassi croit savoir qu’ap-
préciés par la gent féminine, «les
dessous de la friperie constituent un
véritable nid à microbes. Générale-
ment, la femme est exposée aux my-
coses: Infections dues à un champi-
gnon; la vaginite: Inflammation de la
muqueuse du vagin et bien d’autres
maladies de la peau». Des maladies
peuvent devenir chroniques si rien
n’est fait. «Vu l’état, la matière et les
constituants de certains sous-vête-
ments procurés à la friperie, Il n’est
pas du tout conseillé de les utiliser»,
précise le virologue.

entre 300Fcfa et 3000Fcfa à la fri-
perie, selon les marchés. On re-
trouve par ailleurs dans tous les
marchés de la ville, des soutien-
gorge, slips, strings, boxers, bustiers
et nuisettes de seconde main. Mais
certaines femmes hésitent à sollici-
ter ces sous vêtements (slips et
strings) qui suscitent tant de bous-
culades du fait de leur exposition
dans les rayons de la friperie. «Je
trouve que les slips et autres strings
déjà utilisés ne sont pas à recom-
mander, parce qu’on ne sait pas tou-
jours la provenance de ces linges,
ni de quoi souffrait le premier utilisa-

teur», indique Viviane. «Je suis très
méticuleuse en matière d’hygiène et
j’aime bien savoir d’où provient ce
que j’achète pour ma protection per-
sonnelle et celle de ma famille»,
poursuit-elle. Pour autant, d’autres
acheteurs affirment désinfecter cette
lingerie et literie achetées à la bro-
cante avant tout usage. «Tous les
sous-vêtements que j’achète en fri-
perie sont trempés avec du déter-
gent. Ils sont aussi javellisés», dit
Michelle B.

Une mesure d’hygiène qui ne
s’applique malheureusement pas
aux matelas. «On ne peut pas laver

* UN (01) GROS LOT de 1.250.000 FCFA auprès de l'opérateur 30233
* UN (01) GROS LOT de 1.050.000 FCFA auprès de l'opérateur 90026
* TROIS (03) GROS LOTS de 1.000.000 FCFA dont UN (01) chacun respective-
ment auprès des opérateurs 50035, 70123, et 90165
@ A KPALIME : * DEUX (02) GROS LOTS de 2.000.000 FCFA auprès de l'opéra-
teur 40026
@A BADOU: *UN (01) SUPER GROS LOT de 3.486.000 FCFA auprès de l'opéra-
teur 20130

La remise des lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à
LOME et à l'intérieur du pays.

compte s'aligner sur le nouveau Plan
de Développement pour atteindre
l'objectif de création de 100.000 em-
plois par an. Ce qui ramènera le taux
de chômage et de sous-emploi res-
pectivement à 2,6 % et 19,4 % avec
un taux de croissance de 6,6 %.

* UN (01) GROS LOT de 1.250.000 FCFA auprès de l'opérateur 50140
* UN (01) GROS LOT de 1.100.000 FCFA auprès de l'opérateur 30030
* DEUX (02) GROS LOTS de 1.000.000 FCFA dont UN (01) chacun, respectivement
auprès des opérateurs 50649 et 90226
Et à l'intérieur du pays :
@ A DAPAONG : * UN (01) GROS LOT de 1.250.000 FCFA auprès de l'opérateur 10121
@ A KARA : * UN (01) GROS LOT de 1.000.000 FCFA auprès de l'opérateur 10032
@ A BADOU: * UN (01) GROS LOT de 1.000.000 FCFA auprès de l'opérateur 20132
@ A KPALIME: * UN (01) GROS LOT de 1.000.000 FCFA auprès de l'opérateur 40026
Ces divers gains seront remis aux heureux bénéficiaires dans les agences et points de
vente de la LONATO à LOME ainsi qu'à l'intérieur du pays.
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Lomé (Togo), le 28 Novembre 2023 – Pierre Antoine LEGAGNEUR, Directeur Général de TOGOCOM, et Dr DIALLO Fatoumata Binta T. Représentante Résidente de
l’Organisation Mondiale de la Santé au Togo, ont signé un contrat concernant la fourniture d’urgence de service de paiement électronique en masse par téléphone mobile.

Le partenariat entre l’OMS et TOGOCOM consiste à assurer pour le compte de la représentation de l’OMS en République du Togo, des paiements au profit des différents
partenaires et agents impliqués dans ses diverses activités. Les bénéficiaires, parmi lesquels des agents vaccinateurs engagés pour une campagne contre la poliomyélite,
recevront leur prime directement sur leur compte TMoney.

Le montant total des paiements est de 76 millions FCFA pour une durée d’un an.
 Le service de paiement de masse TMoney, est destiné aux institutions ou entreprises qui souhaitent effectuer des transferts d’agent vers plusieurs destinataires simultanément.

Ses avantages sont de divers ordres.

 Pour l’OMS :
• Outil sécurisé de paiement vers des comptes TMoney ;
• Risque limité de transport d’espèces vers les bénéficiaires vivant en milieu rural ;
• Traitement instantané et simultané des paiements en lot ;
• Disponibilité de l’historique des paiements réalisés et consultation en temps réel du solde du compte ;
• Notification automatique des bénéficiaires du paiement avec le motif du paiement.

 Pour les bénéficiaires :
• Aucune facturation de frais de tenue de compte contrairement à une banque ;
• Réception instantanée de fonds ;
• Possibilité d’utiliser la monnaie électronique pour d’autres services TMoney : paiement de factures CEET, TDE, achat de crédit Cashpower, achat de crédit ou forfait

TOGOCOM, paiement d’abonnement TV, paiement auprès des marchands accepteurs…

Pierre Antoine LEGAGNEUR, DG TOGOCOM : « Nous sommes heureux d’être toujours plus proches des Togolais en leur offrant un service financier mobile dont la fiabilité,
la sécurité et l’accessibilité ne sont plus à démontrer et de contribuer à l’inclusion financière, en nous associant aux institutions et entreprises de la place. »

COMMUNIQUE DE PRESSE
SIGNATURE D’UN PARTENARIAT ENTRE TOGOCOM ET L’OMS

Filiales du Groupe Togocom

 

À propos de  

TOGOCOM  

  

Précurseur de la technologie 5G au Togo et dans la sous-région, TOGOCOM est le leader du marché Togolais des 
télécommunications. Fruit du regroupement de TOGO TELECOM et de TOGOCEL, TOGOCOM a pour ambition de 
devenir le champion de la qualité de service aux meilleurs standards internationaux. Son histoire est celle d’un 
opérateur qui a grandi main dans la main avec l’ensemble des togolais. De la fourniture des premiers services de 
communication, à la fibre, en passant par les transactions financières via le mobile, le but a toujours été 
d’accompagner tout un chacun dans un univers technologique qui évolue sans cesse.  

 Place de la Réconciliation – (Quartier Atchanté) Téléphone : +228 22 53 44 01
Boite postale : 333 – Lomé – Togo E-mail : spdgtgt@togotelecom.tg

Site web : togocom.tg
Avancer. Pour vous. Pour Tous.
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